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Sardaigne et Sicile sont les seules regions italiennes oil vit avec certitude 
Pirenella oonica. Cette espece, decrite sous le nom de Cerithiwn conicum (de 
BLAINVILLE, 1826, Faune Franr;aise, p.l58) a ete ensuite consideree comme un 
ensemble de plusieurs especes distinctes, que PRIOLO (1956, Atti Aoc. Gioenia 
Catania: 272-273) reconduit toutefois a l'espece de Blainville, polymorphe en 
tai lle, sculpture et ornement du test. Cependant quelques Auteurs (D'ANGELO et 
GARGIULLO, 1978, Guida conchiglie mediterranee, Fabbri Ed., Milano; NORDSIECK, 
1982, Europ.Meeres- Gehauseschnecken, Fischer, Stuttgart) soutiennent encore la 
presence de plusieurs Pirenelles en Mediter:ranee, oil elles representent la 
famille tropic<tle des Potamididae. Pour 1 'Italie, on reconnai:trait deux especes, 
P. conica et P, tricolor, dont la derniere avait ete dikrite, au niveau sous
specifique, par PALLARY (1904, Journ. de Conchyliologie, Paris, 52: 212-248), 
Auteur bien connu par sa tendence a multiplier les especes sur la base de 
caract€:res assez flous. Cette note, limitee aux caracteres de la coquille - les 
seuls utilises par de Blainville comme par Pallary - resume les resultats d 'une 
etude de plusieurs annees, realisee sur UTI abondant materiel de la Sardaigne 
meridionale (fig. 2)' qui peuvent etre condenses dans les points suivants: 

a) ecologie des PireneUes sa:rdes. Ces Prosobranches ne peuplent que des eaux 
qui, toute 1 'annee ou pendant plusieurs mois, ont une salinite superieure a 
celle de la mer, vivant sur des fonds sablo-vaseux ou finement detritiques. Il 
s' agit la, soi t d' etangs entierement hyperhalins (Porto Botte, Porto Pi no, 
salins de Carloforte) soit de secteurs confines de lagunes littorales ou de 
petites baies (Mistras, Marceddi, Malfatano). 
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b) variations de taiUe. Bien que considerables (fig. 1) ces variations sont 
essen tie llement dues au volume des tours, surtout des derniers, car leur nombre 
total reste constant, autour de 13 a 14. Les plus gros individus vivent a 
Malfatano, au fond d 'une baie entaillant profondement la cote et a proximite 
d' affluents a debit saisonnier (hiver). Dans cette station, les Pirenelles sent 
graduellement remplacees, en allant vers des eaux ouvertes, des salinites moins 
elevees et un fond plus sableux, par Cerithium vulga-twn Bruguiere. Les "geants" 
se doivent probablement a UTI trophisme local plus favorable. Les tailles adultes 
minimales s'enregistrent dans les etan.~:s sursales de Porto Pinn et Porto Botte. 

c) polychromatisme et sm<lp-tza>e de la aoquille. Ces caracteres ont servi a 
Pallary pour creer sa nouvelle entite. En realite, plusieurs stations 
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presentent, constamment ou episodiquement, une morphe identifiable avec la ssp. 
triaoZor de Pallary (fig. 2). Cette morphe peut meme etre la seule presente 
(Porto Batte). Aucune substantielle difference de microdistribution ecologique 
n'a pu etre demontree entre la morphe tricolor et la morphe unicolore. Position 
et nombre des tubercules du dernier tour ne permettent pas non plus de confirmer 
la diagnose differentielle de 1 'Auteur nord-africain. 

d) une seuZ.e espece polymo:rphe vit done en Sardaigne, d'apres l'ecologie et 
les caracteres de la coquille; 

e) PireneUa tricolor doit ainsi rentrer,selon nos donnees, dans l'espece P. 
conica (de Blainville) comme simple morphe tricolor (Pallary). 
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ABSTRACT : Fro• exp.ri•ents about ab11ervatian of dystrophic crish in a 
aedit•rrAnean lagoon , with a saall r•aot•-••naing airborn• syst•• , 
charachristica of this phenauna are noticed. Far special interest about 
pheno11ena·s shrt, a there&! infrared 11urvey is suggested to detect early its 
firat aigns and to test aethods int•nded for protecting lagoon activities. 

Dans hs ai I i eux lagunaires ••di terrantens , lea phtno••nes de ••hi gue , 
ou cri••• dy&trophiquu , p•uv•nt ttre considtrta co••• des procttssus nature!• 
d · autortgulati on d• I · tco11yst•••· I Is. r•prt11entent c•pendant une vtr i table 
nuiunce , un effort d'aquaculture intensive pouvant ttre antanti en quelques 
heure11. D• plus , si certAins hct•ur11 hydrologiques ou •tttorologiqu•• •n 
hvori••nt I• dtchnche•ent , d · autr•• , •oins natur•ls , peuvent ttre 
raisonnabh•ent IIOUp~onnts d'en acc•ntuer J& frtqu•ncll OU J'a•pJeur. C'nt 
pourquoi , si une que! con que sal uti on peut ttre •nvi aagte pour prtserver In 
tU evagots , dn aoyens dol vent ttre •i • •n oeuvre pour rtal i ••r une aurvei !lance 
du •ilieu , afin de chercher et tester des •tthad•• d• prtvention ou de 
protection , et ceci dana le cadre d'une rtelle gestion dn •ilieux lagunaires. 

Pour ttre ttn •nure de deter•! ner It!• probabi I i tts de cri n , ou 
siapleaotnt dHotcter Ills prttaiera indices , II est ntcotsuire de bien coaprendre 
taus In procenus de dtclenche•ent et d• propagation 1 et d• rtdiaer un• 
survoti !lance efficace d• I • ttang. L•• ate ani •••• physico-chi 11i qu•• et 
biologiqun •i• en jeu sont en ce una relativot•ent bittn connus , hndill que 
l'oba•rvation et h surveilhnce d'un• ll&ldgue par des dthodes claniquots de 
terrain paunt , en gtntrd 1 que! que• probU•••· En •ff•t , lea •••urea aont 
souvent insuffiuntes par leur ponctuditt dans un ailieu aussi vutot , 
prtsentant une grande variabilitt dans I '•space •t dans le haps. C• phtno•tn•, 
au dtclenche•ent saudain et loc&!id , l tvolution rapid• , est par Jut-•••• 
difficih l nisir , d'auhnt plus qu'il apparatt trt11 lit l Ia usn d'uu au 
sein d• !&quotlle Ills IIOdifications • 'optr•nt ' et dane a h qual itt et • Ia 
dynaaiqu• de cette •a••• d'uu bi•n individudht•. 

Ennignu•nh dn uotriunhtions <•l da 1982 et 1983 
Fac• l ce phtnoatne difficile l apprthender, Ia UadHection apparatt 

tout d 'abord co••• un 11oy•n efficace pour surveill•r I 'thng 1 globde•otnt , 
rapidea•nt •t de h~on aystttutique. 

C•• exptrinnhtions ant ttt l'occuion de poursuivr• I•• dtveloppeunts 
d'une atthodologie d'abservation drienn• , bute sur un •n•••bl• atroportt 
Ugotr , qui repon principale•ent sur u souphsn ( apti•isation d• Ia 
rtpttitivitt en fonction des tvolutions du •ili•u , des phtno•tn•• ou d• Ia 
•tttarologie l , et u co•plt•entaritt av.c Ills usur•s 'in situ• ( rtsolution 
et frtquence d 'observation co•patibllls , coordination per•ettant d · usoci•r •n 
h•p• rtel I 'obnrvation dri•nne et Ia •vtritt-terrain" l. 

La rtdintion dlt cette optration durant d•ux t~dsona estivalots a p•r•i• 
tgaleunt d• dtgager certains enseign•unts inttrotuants sur 1•• phtno•tn•• d• 
11alaigue 1 

- leurs condition• propices , avec dn aituationa dttorologiquots au 
hydrologi que• hvori sant un certain confi n•••nt. Des i ndi c•• prtcurseurs 
ant pu ttre dthcth : praliftrations dgaltts, bloa• phytoplanctoniquot , 
turbid! tta anora&les. 
- l•urs condition• de dtcl•nche•ent •t In lieux d'apparition, ovec Ia 
•in en tvid•nce de I • association du phtno•tne l une uaaot d ·uu bi•n 
individudiate 1 d 'oil h notion de 'foyers' qui natssent soit dans Ills 
1taux profandes, dans lea eaux supotrficiell•• ( zones p•u profondes ou 
i11oU•• l , ou dans des endroits caracUrhts par une faibl• agitation au 
par un• surcharge org&nique chronique ( zones d'accu•ulation ou de 
biodtposition : en particuli•r !Its zon•• conchylicalell ). 
- leurs conditions de propagation et d• diaaipation , avec l nouveau le 
rille pri•ordial d• 1& dynuique des diver••• ·•assn d'otaux en prtunc• 1 

qui hvorise ou non Ia contaaination d'autres •••••• d'ellux , Ia 
gtntraliution du phtno .. ne , ou au contrair• le r•nouvelh••nt des •aux 
par In tchangn ••r-ttang , ln rillqun ttant •adulh en fonction d• la 
situation dttorol ogi que. 

P•r•p•cti v•• 
Ceth optration a per•i• d• •antrer l'inUrtt d'un hl sysu .. de 

surv•i llance , qui do it donn•r Ia poni bil itt d• t•ster des •adea d • act! on vi 11 

l via du phtno•tn• et de ••• constqunces , l!&ill ausai d'tvilluer lea riaqu•• 
tventu•lll et infor•er rapide•ent !Its profesaionn•lll. Pour cela , il •••bl• 
i •portant de 11 'inttr•s•er particul Ur•••nt aux conditions de son dtclench•••nt. 

Ainsi , la ther•ographh ( inforutions sur Ia qudiU •t Ia t .. ptrature 
superficillll• de I 'eau , de jour co••• de nuit l n•bllt sptcid•••nt adaptte l 
l'ttude des ••cant•••• : lea cri••• •• dtcl•nchant dans d•• •n••• d'eaux 
individualist•• et rtchaufft•• , par t••P• calli• , •t en liaiaon av•c une 
surconao••ation d'oxygtne ( c•• deux dernUres conditions ttant souvent rtunies 
en fin de nuit en ptriode estivale l. Une observation atrienne en ther•ographie 
p•r•ettrait une surv•illence auui bien diurn• que nocturne , une cartographh 
prtcille d•s difftrentn •a•••• d'uux individualist•• dans l'ttang 1 un• 
dttection des chang•••nts de qualitt d ·•aux au d•• tltvations anor•&!•• d• 
tuptrature ( avant •••• tout• •odificlltion de I' aspect visible de ce• eaux l , 
et done un• localisation d•• •ndroits propices au dtcl•nch•••nt. Alors 
pourraient ttre ••ti•*• lea risque• possibles < en liAison &vee lea prtvillions 
•tUorologiqun , l'obnrvation de l'hydrodyna•ique d• l'ttang , et toutn In 
autr•• infor•ations •t ••sure• qui p•uv•nt ttre r•cueilli•• sur l'ttang ) , 
et des intervention• r.apides , en des •ndroits bien prtcis , d•stintes l 
li•i ter Ia propagation au ln dtgtts , d•vr.ahnt ttre t .. u ... 

Enfin , un tel systt•• d• dtt•ction prtcoce des phtno••n•" de •d.aigue , 
s'il doit dtboucher aur Ia rech•rche de solutions concrttn vis 4 vis du 
phtno•tne , devr.ait tgd• .. nt pouvoir nrvir de f.a~on syt~U .. ttqu• .au suivi de 
c•t ttang d• Thau et concourir ainsi l une ••illeure gestian d• celui-ci. 
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